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La soutenance aura lieu le 7 décembre 2018 

à 14h en salle des thèses  

(Faculté de droit) 

 

La cérémonie sera suivie d’un apéritif  
auquel vous êtes cordialement invité 



 

 

 

 

 

 

Au cours du XIe siècle avant notre ère la zone du détroit de Gibraltar assiste à l’arrivée 

sur ses côtes de populations phéniciennes venues du Proche-Orient. Ces peuples traversent en 

effet la mer Méditerranée pour venir s’installer et commercer avec les populations locales 

dans le but d’approvisionner la métropole de Tyr en métaux, pourpre et autres denrées 

susceptibles d’alimenter le commerce méditerranéen.  

C’est dans ce contexte, riche en contacts et en échanges, que se développe notre étude. 

Elle a pour objet les espaces sacrés qui jalonnent le parcours des pilotes, des voyageurs et des 

commerçants qui sillonnent le Détroit à bord de leurs navires. Les auteurs antiques, qu’ils 

soient poètes, géographes ou historiens, signalent un grand nombre d’autels, de temples ou 

même d’anecdotes mythologiques qui mettent en lumière un paysage sacré particulièrement 

riche dans cette zone de confins. Notre travail consiste à synthétiser toutes ces informations 

littéraires pour les mettre en parallèle avec les données obtenues par l’archéologie depuis la 

fin du siècle dernier. Au fil de l’analyse se révèle en filigrane l’existence d’un réseau d’espaces 

sacrés et de mythes qui viennent offrir un cadre religieux dans le Détroit. Cette synthèse 

inédite des données religieuses, recueillies sur les deux rives, permet une analyse et une 

première approche des phénomènes religieux maritimes dans la zone. 

Cette compilation des données religieuses doit nous permettre de mieux appréhender 

et de décrire avec plus d’acuité ce que devait être la vie religieuse des marins qui 

fréquentaient les colonnes d’Hercule. Il s’agit de déterminer les motivations qui justifient une 

présence si forte du religieux sur ces rivages : besoin de protection pendant la traversée, 

motifs économiques, contrôle des côtes et guide de la navigation… Il est également question 

de caractériser ces dévotions, de savoir par quels moyens et en quels types de lieux s’exprime 

la religion des marins. Il faut aussi s’interroger sur les émetteurs et les récepteurs de ce type 

de dévotions : les commerçants sont-ils les seuls à faire des offrandes ?  Et quelles divinités 

sont mises en avant par la religion maritime de ces populations ? 

L’objectif de la démonstration est clairement de mettre en lumière et de mieux définir 

les différents éléments qui composent le paysage religieux maritime du détroit de Gibraltar. Le 

résultat est un essai de définition, de description et de mise en lien des divers éléments de ce 

réseau fait d’hommes, de divinités, de mythes, de lieux sacrés et de marques de dévotions, qui 

ont tous un point commun : la mer. 

  

 

 


